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• Santé
Overdoses liées à une
drogue tueuseDix personnes sont mortesen Californie, dans l'ouestdes États‐Unis, en moins dedeux semaines, et des di‐zaines d'autres ont été vic‐times d'overdoses à caused'un puissant antidouleur,vendu illégalement. L'épi‐démie d'overdoses a com‐mencé "in mars près deSacramento, dans le nordde la Californie, lorsque desvictimes âgées de 16 à 67ans ont ingéré des pilulesqu'ils pensaient être duNorco, un antidouleurvendu sur ordonnance. Lespilules blanches qu'ils ontachetées dans la rue conte‐naient en fait du Fentanyl,un analgésique opiacéconsidéré comme étant 25à 50 fois plus puissant quel'héroïne et 50 à 100 foisplus que la morphine. Il estgénéralement utilisé poursoulager de fortes douleurspostopératoires ou prescrità des malades du cancer.• Musique
Renaud dans un nouvel
album"Écrire et faire vivre lesmots/Ça vous rend librecomme l'oiseau/Ça vous li‐bère de tous les maux" : lechanteur français Renaud,voix rocailleuse et humeurmélancolique, solde dix an‐nées de page blanche et dejours sombres dans sonnouvel album. Certaines deses 13 nouvelles chansonsne passeront certes pas à lapostérité et sa voix resteabîmée, mais l'essentieln'est évidemment pas làpour les fans de "Renaud lePhénix". Ce nouvel album,sans titre, avec sur la po‐chette une photo du chan‐teur torse nu et tatoué,donne à entendre un Re‐naud "bien vivant". Tendre,il chante pour ses proches(son "ils Malone et sa pe‐tite‐"ille Héloïse). Mélanco‐lique, il se souvient de sescopains (l'humoriste Co‐luche) ou de ses idoles dis‐parus (les chanteursNougaro, Brassens), desvictimes des attentats dejanvier 2015 à Paris("Hyper Cacher") et de lamarche républicaine quiavait suivi ("J'ai embrasséun "lic").• Célébrités
Anne Hathaway maman

pour la première foisL'actrice américaine AnneHathaway est maman pourla première fois après avoiraccouché d'un garçon, ontrapporté, jeudi, des médiaslocaux. La comédienne de33 ans, lauréate en 2013 del'Oscar du meilleur secondrôle pour "Les misérables",a accouché de son "ils Jona‐than Rosebanks Shulman,le 24 mars, à Los Angeles(ouest des États‐Unis),selon le média spécialisédans les informations surles célébrités E!. Elle s'étaitmariée en 2012 avec l'ac‐teur Adam Shulman, 35ans.

Ici et ailleurs

Rassemblés par F.S.L.

DANS le cadre de la miseen œuvre du plan de la ré‐forme du système de santépublique au Gabon, le pre‐mier vice‐Premier minis‐tre, ministre de la Santé, dela Prévoyance sociale et dela Solidarité nationale PaulBiyoghe Mba a procédévendredi, à Libreville, aulancement du Programmed'appui au plan national dedéveloppement sanitaire(PAPNDS). Un ambitieuxprojet mis en œuvre par leministère de la Santé avecl'assistance technique del'Ong américaine Manage‐ment sciences for Health(MSH). Celui‐ci vise no‐tamment  à réduire defaçon signi"icative la mor‐talité maternelle, néona‐tale et infantile tout enaccordant une priorité auxpopulations vulnérables.Dans ce cadre, un accentparticulier sera mis sur lerenforcement de la qualitédes soins, des systèmes degestion, le "inancement etla logistique. La cérémonie circonstan‐cielle a vu la participationdes membres du gouver‐nement, des représentantsdiplomatiques et des par‐

Nécessaire restructuration du système sanitaire
Santé/Programme d'appui au Plan national de développement sanitaire
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Les participants à l'ouverture des travaux.
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Les membres du gouvernement posant avec les re-
présentants de Management Sciences Health (MSH).
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Une séance d'information
au cours de laquelle, ONG,
associations, centres de
formation intégrés et éta-
blissements de formation
professionnelle ont
échangé avec les respon-
sables du Projet sur les dis-
positifs de suivi des
formations à venir.

DANS l'optique de sensibi‐liser les partenaires à laformation dans le cadre dela mise en œuvre du projetAppui à la formation et àl'insertion professionnelledes jeunes (A"ip) qui vise,entre autres, à mettre à ladisposition du secteurprivé national des res‐sources humaines quali‐"iées et l'opportunité auxpopulations non privilé‐giées de se former et trou‐ver un emplois(déscolarisés de 16 à 25ans) , la Cellule d'appui àl'ordonnateur national duFonds européen de déve‐loppement (Caon‐Fed) atenu, le 5 avril courant, àl'auditorium de l'immeubleArambo, une séance d'in‐formation avec les  respon‐sables des ONG,associations, centres deformations privés et inté‐grés en entreprise. L'objet

de la rencontre: informerles potentiels partenairesdes modalités de soumis‐sion d'appel à propositionet renforcer les capacitésopérationnelles de cesopérateurs pour une for‐mation en alternance dequalité. " Nous sommes
dans la sensibilisation, qui
consiste à indiquer aux bé-
né!iciaires potentiels les cri-
tères d'éligibilité à l'appel à
propositions de projets de
formation-insertion des
jeunes : les délais, les enve-
loppes, ainsi que les étapes
de soumission des différents
projets de formations-inser-
tion. Ce, en vue de doter ces
partenaires de formation,
d'un dispositif de suivi adé-
quat et capable de mener
au mieux les formations,
mais aussi de renforcer le
partenariat avec ces opéra-

teurs, le moment venu", aindiqué Ghislain‐FirminLendoye, coordonnateurde la Caon‐Fed.En effet, suite aux carenceset faiblesses relevées enmatière de formation pro‐fessionnelle au Gabon,"secteur le moins nanti enterme d'opérateurs de for‐mation et de plateaux tech‐niques",  le ministère encharge de la Formationprofessionnelle et l'Unioneuropéenne (UE) ont misen place le projet A"ip.Ainsi, le Projet inscrit dansune logique d'offre de for‐mation, va permettre àterme de former et insérerce public cible dans diffé‐rents bassins d'emplois àtravers le pays. "Nous par-
tons sur le principe que les
jeunes qui vont être formés
dans le cadre d'A!ip, sont

une main d’œuvre deman-
dée par les entreprises, dans
leur bassin d'emplois. Les
projets de formation vien-
dront de toutes les pro-
vinces, sans discrimination
géographique, sectoriel, etc.
La durée des formations
dans ce cadre seront fonc-
tion des pro!ils attendus par
les opérateurs écono-
miques", explique le régis‐seur du projet, MichelBruno Mbadinga. A noter que le ministère duDéveloppement durable,de l'Économie, de la pro‐motion des investisse‐ments et de la Prospective,ordonnateur national duFonds européen de déve‐loppement, a lancé, en col‐laboration avec leministère de la Formationprofessionnelle et de l'In‐sertion des jeunes, un

appel à proposition à l'in‐tention des opérateurs deformation publics et pri‐vés, sur "inancement du10ème Fed. Au nombre desobjectifs visés par la com‐munication, on peut rete‐nir : le renforcement descapacités opérationnellesdes opérateurs de forma‐tion pour qu'ils puissentoffrir une formation en al‐ternance de qualité et sedoter d'un dispositif desuivi et de soutien à l'in‐sertion des jeunes, permet‐tre aux opérateurs deformation de contribuer àla dé"inition  des référen‐tiels et à la reconnaissancedes métiers de leur secteurainsi qu'à sa structuration.Mai également faciliterl'accès aux différents pro‐grammes de formationsaux jeunes.

Renforcement de capacités des acteurs de la formation
Gabon-UE/Projet ''Appui à la formation et à l'insertion des jeunes''
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Michel Bruno Mbadinga, régisseur du projet Afip... Photo du milieu: ... et Ghislain-Firmin Lendoye, coordonna-
teur de la cellule d'appui à l'ordonnateur national du Fed (Caon-fed), exposant l'intérêt de la rencontre. Photo

de droite: Les responsables d'associations et ONG ayant pris part à la séance d'information.
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tenaires au développe‐ment. "La cérémonie qui
nous réunit ce matin est
l’aboutissement d'un long
processus qui, je l'espère
fortement, marquera dura-
blement l'histoire du sys-
tème de santé au Gabon...
Historique parce qu'il s'agit
maintenant pour nous,
d'être arrimés, comme les
autres pays, aux standards
généralement admis, avec
pour objectif d'atteindre un
meilleur niveau de perfor-
mance", a indiqué PaulBiyoghe Mba.En effet, le système desanté au Gabon est enproie à d'énormes man‐quements, des problèmescomplexes qui perdurentdepuis des  décennies,malgré les efforts inlassa‐bles du gouvernement :

pays à revenu intermé‐diaire avec des indicateurssociaux de pays moinsavancé, la Gabon manqueconsidérablement destructures et de plateauxtechniques adéquats pourla prise en charge de cer‐taines pathologies. "Le
constat que chacun de nous
peut faire est sans ambi-
guïté: les résultats obtenus
par notre système de santé
en faveur des populations
restent en deçà de nos at-
tentes", a reconnu le mem‐bre du gouvernement. "Le
Gabon doit assurer à tous
un accès équitable aux
soins de santé. C'est pour
cela que le ministère lance
ce plan de réforme qui
veille à ce que le Gabon
s'engage résolument vers
une voie meilleure pour

améliorer l'offre de soins, et
pour que les équipes de der-
nière génération soient dis-
ponibles dans tout le pays",a‐t‐il lancé.Aussi, le PAPNDS ambi‐tionne de développer unplan qui, échelonné sur 5ans, permettra, entre au‐tres, de réduire de 65% lamortalité maternelle, d'as‐surer une couverture vac‐cinale complète, deparvenir à une mortalitéinfantile drastique réduite,à une politique des mala‐dies telles que le Sida, latuberculose et le palu‐disme effectivementcontrôlées, avec une dis‐ponibilité permanente desmédicaments dans lesstructures sanitaires, ainsiqu'une participation com‐munautaire active dans le

dialogue et la prise de dé‐cisions en matière desanté. A terme, le projet devraitpermettre, sur le plan ins‐titutionnel, de disposerd'un département sani‐taire plus opérationnel,plus vigoureux, plus rigou‐reux et plus ef"icace. Et of‐frir, sur le plan social, dessoins de qualité avérée, ac‐cessible à tous et mesura‐ble sur l'ensemble duterritoire. Pour mener à bien cet am‐bitieux programme, unConseil national de lasanté sera mis en placedans les mois à venir a"inde coordonner les équipescadres des régions sani‐taires, soumis à une éva‐luation annuelle sousforme de forum national.


